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Montagne - 48. La nourriture des Dieux. Cérémonie de moisson et de prospérité 
 
Je me place dans le temple éthérique de l’École de Dieu. 
 
- J’éveille en moi, dans le caché, la présence du Je divin.  
- Je pense « Je » avec conscience.  
- Je ressens « Je » en moi et éveille mes sens internes.  
- Je vis le « Je » comme une semence divine cachée en moi et qui peut être éveillée par la puissance du Père et 
de la Mère.  
- Je reste concentré sur le « Je » comme la manifestation de Dieu en moi, comme mon futur, ma destinée, mon 
corps de lumière qui doit remplacer le corps né de la terre.  
 
Je pense :  
« Je suis celui que Je Suis » et j’éveille la semence cachée dans le noir de mon être.  
« Je suis celui que Je Suis de toute éternité et j’ouvre la porte des mondes supérieurs divins pour entrer 
en communion avec mon Père et ma Mère.  
Je suis la lumière et la vie qui illumine chaque homme venant en ce monde.  
Je me tiens dans le monde et le monde est par moi et pour moi, mais le monde ne me voit pas.  
Je suis l’invisible divin, le Dieu caché.  
Je suis le chemin, le noyau de l’être, la vie.  
Qui marche avec moi ne sera plus dans les ténèbres du faux savoir.  
Je suis l’ascension vers le Plus-Haut.  
Je suis l’accomplissement de tous les besoins dans l’amour que le Père a mis en chaque chose.  
Je suis cela, au-delà du sang qui unit l’homme à la nature extérieure, au-delà de la chair qui unit 
l’homme au corps physique et au-delà du vouloir d’homme qui est l’apparition du faux moi dans 
l’homme, mais je me tiens dans mon royaume, au-delà du mensonge, et d’ici je fais toute chose nouvelle.  
Je deviens enfant de la Lumière.  
Je deviens vouloir d’homme uni à son origine divine.  
Je deviens chair et sang pour féconder le monde dans la sagesse et l’amour.  
Je suis l’Amin divin qui réalise la volonté et la parole de son Père. » 
  
Je reste dans le silence et le recueillement, concentré sur le subtil en moi.  
Je vis la lumière en moi, impersonnelle et pure.  
Je rayonne cette lumière avec douceur pour m’unir plus profondément avec le champ de vie de l’École qui est le 
Verbe de Dieu, l’amour et la sagesse de la Mère Divine.  
 
Je pense et je dis :  
« Que le grain divin en moi soit béni.  
Que par la présence magique de l’École, il s’éveille et fleurisse.  
Que sa lumière prenne un corps dans mon corps, des yeux dans mes yeux, des oreilles dans mes oreilles, 
une bouche dans ma bouche, des mains dans mes mains et des pieds dans mes pieds.  
Que le Verbe se fasse chair.  
Que la lumière du grain divin entre dans le monde de l’homme.  
Qu’elle y vive et se multiplie pour bénir toute la  terre dans la belle moisson dorée. Amin. » 
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Je dois éveiller ma conscience et me tenir dans la subtilité.  
Dans le pain, je perçois le grain de blé planté en terre. Je perçois sa transformation en épi doré par le soleil.  
Les hommes ramassent le blé, le trient et le transforment en farine.  
 
Je perçois la farine mélangée à l’eau et au sel pour faire la pâte.  
Je perçois le four et contemple la pâte qui lève et devient du pain.  
Je perçois ce pain sous mes mains qui peut être partagé et mangé pour donner vie au corps de l’homme.  
Dans ce corps, il se transforme en énergie, en volonté, en sentiment, en pensée, en prière, en Dieu.  
Ce pain peut devenir nourriture pour ce qui est mort et faux, ou en pain de vie qui éveille les Dieux et la 
hiérarchie de la Lumière. 
  
Je réalise de nouveau le mouvement en silence. 
  
Je perçois en mon cœur et aussi autour de moi que ce pain que je touche n’est pas isolé.  
Il n’est pas seulement que de la nourriture, il incarne le fruit de la terre et du ciel, ainsi que le travail et le savoir-
faire des hommes. Pendant des milliers d’années, les hommes se sont transmis les secrets du pain.  
Je perçois moi aussi, dans le ici et maintenant, que je participe à cette chaîne magique.  
Je peux recevoir sa bénédiction et ses encouragements.  
Ma façon de vivre le présent détermine la vie dans le futur.  
 
Je prends conscience : l’art de faire du pain, de le manger avec reconnaissance comme étant le corps de la terre 
et du ciel, le corps de Dieu ; cet art précieux peut se perdre dans le présent. 
C’est un très ancien savoir qui veut que lorsque le pain est consommé d’une façon juste, ce sont tous les actes 
du quotidien qui s’embellissent et gagnent un sens profond. 

Je m’assois sur le sol et place devant moi un pain posé sur 
un tissu blanc entre une bougie allumée et moi.  
Je laisse ma respiration être en harmonie avec la Mère et 
l’École dans la Mère.  
Dans mon cœur, je pense à tous les purs, les sages, les 
fidèles à l’amour, les prophètes, les Maîtres qui ont œuvré 
avec sincérité dans la Lumière-Dieu et je m’unis à eux 
dans l’espace consacré du sanctuaire de mon cœur.  
Je pense à tous les humains qui se tournent vers Dieu dans 
tous les pays, les peuples au cours des âges et je les réunis 
dans le plus pur de mon cœur.  
Je pense à la Mère qui porte tous les êtres et qui les 
conduit à devenir calice pur pour la semence du Père.  
Je lève mes bras en forme de coupe. 

Je me souviens du grain divin semé en moi dès l’origine et j’élève ma pensée et 
ma terre de lumière vers le Père pour recevoir l’activation et la fécondation dans 
le caché de mon être.  
Je laisse ma pensée et mon énergie s’unir au rayon du Père et descendre vers le 
pain comme une bénédiction. Ce pain doit devenir la nourriture pour Dieu et 
pour sa famille, pour les Dieux et la hiérarchie de la Lumière.  
Ainsi il devient le pain de vie qui délivre du royaume de la mort.  
Mes mains s’unissent au-dessus de ma tête et descendent avec le rayon-
bénédiction pour toucher le pain et lui transmettre l’énergie. 
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Je pense et je rends vivante la parole des mystères :  
« Je connais un pain, un germe de blé, un noyau de l’être qui délivre de la mort.  
Je veux inviter en moi l’être du grain divin et vivre de l’intérieur la transformation du blé en pain pour 
nourrir les êtres en Dieu.  
Je suis le grain de blé, le noyau de l’être.  
Je me donne à la terre comme semence de vérité.  
Je meurs à ma première forme pour m’ouvrir à la vie universelle.  
Avec ma racine et ma lance verte, j’unis la terre avec le nouveau ciel à conquérir.  
J’étais dans un autre monde et me voilà apparaissant dans un nouveau qui reste à créer.  
Je m’épanouis avec l’aide du soleil et de la lune, du feu et de l’air, de l’eau et de la terre.  
Mon fruit devient doré et je porte l’épi.  
Alors je suis fauché, je suis battu ; mon grain est séparé de la balle.  
Je suis moulu, je deviens farine.  
Je suis lié à l’eau, au sel et au feu.  
Je deviens le pain de vie, la nourriture du Père.  
Je suis une énergie pour le noyau de l’être.  
Toi qui me reçois, sache que je viens d’un autre monde et que je porte un message d’espoir pour toi.  
Je te montre ce que tu dois faire pour réaliser ton être profond.  
Toi qui me reçois en toi, offre ta bénédiction à la terre et deviens toi aussi bénédiction pour l’éveil du 
noyau de l’être, du grain divin. Amin. » 
 
Je médite la parole de Dieu prononcée par le Christ :  
 
« J’ai tout créé par mon feu d’amour. Celui qui s’approche de moi, s’approche du feu.  
Celui qui s’éloigne de moi, s’éloigne du royaume de la vie. » 
  
- « Maître, belle et puissante est ta parole. Où est le feu de la vie, puis-je le voir ? »  

- « Il travaille tantôt ici, tantôt là et on peut aussi le voir. L’essentiel est surtout qu’il agit partout, où que 
tu sois, dans chaque partie de la terre, à chaque heure du jour et de la nuit ; où que tu sois sur la terre, il 
se tient dans le présent, agissant pour l’humanité et la terre. »  
 
Faire fleurir le grain divin, c’est harmoniser les échanges magiques entre le feu et la lumière.  
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Cérémonie de la bonne moisson dans le jardin du Père 
 
Préparation : Avoir un bol empli d’eau. Le mieux est d’avoir mis quelques gouttes d’eau de la source de 
l’archange Gabriel en elle. Une branche de buis. 
 Je peux réaliser cette cérémonie quand je sens que j’ai besoin de protection ou quand je ressens l’impulsion 
d’offrir et de travailler activement pour le triomphe de la moisson divine dans le monde. 
 
Je me tiens dans le lieu où le temple de l’École peut être appelé et être manifesté en toute tranquillité.  
A l’Est, j’ai placé la bougie, prête à être allumée.  
A côté d’elle, je peux placer une pierre verte de l’École afin d’intensifier le champ magnétique dans les sphères 
extérieures.  
Je fais des mouvements simples du corps pour me détendre, m’assouplir, me relier à la terre et me libérer de 
l’influence du moi éphémère.  
Je deviens de plus en plus lumineux, transparent et j’appelle dans ma respiration et dans ma pensée le champ de 
vie de l’École.  
 
Je me dirige vers la bougie et je l’allume avec solennité : 
« Par la flamme du Saint-Esprit omniprésent, je me relie consciemment à la flamme de l’Alliance de 
Lumière et au cercle des Prêtres de l’École qui la gardent.  
Je consacre cet espace comme temple de la flamme et j’accepte que la Lumière éveille en moi le Mage et 
le Prêtre dévoué au service du Divin dans l’homme. » 
 

 
 

 
 
 
De nouveau, je joins mes mains dans l’Alliance de Lumière et je trace un cercle magique autour de moi en 
tournant dans le sens des aiguilles d’une montre jusqu’à revenir devant la bougie et fermer le cercle de lumière.  
« Je me tiens dans mon cercle de lumière, dans mon temple consacré, dans ma terre sainte.  
Que toute obscurité et force sombre s’enfuit de cet espace consacré et dédié à la présence de Dieu, à 
l’étude et à la célébration des cérémonies sacrées. Amin. » 
 

J’élève mes mains devant moi et je les joins devant, un peu au-dessus 
de mon visage. 
Par ce geste magique, je m’unis consciemment à la flamme du Dieu-Je 
et à la lumière du cercle des Prêtres.  
Je m’unis par la pensée, par la sensibilité, par l’imagination vivante, 
par l’attitude intérieure et par la puissance de l’arcana magique. 

Je place ma main droite, la paume vers l’avant au niveau du visage et ma main gauche, la paume 
tournée vers le haut au niveau de la gorge.  
Par ma main gauche, je me relie à la Mère Terre et je me place sous sa protection.  
« Je me pose sur la Mère, je me relie à Elle et j’entre dans sa protection d’amour.  
Je me relie à la flamme de l’Alliance gardée intacte et pure par le cercle de lumière des 
Prêtres.  
Par la pensée, par le cœur, par la volonté, par l’acte magique, je m’unis à la lumière du cercle 
des Prêtres de l’École de Dieu. Qu’elle soit maintenant présente dans mes mains. Amin. » 
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Je me rappelle : Le Père est le feu. La Mère est l’air. Le fils est l’eau à l’intérieur de moi.  
La fille est la terre, le mystère de mon corps.  
En accomplissant cet arcana, je transforme mon cercle magique en une bulle de protection infranchissable. 
 

 
 
Je sais que, jour et nuit, une flamme de Dieu est allumée et entretenue dans l’École des Villages Esséniens pour 
moi et pour tous les êtres qui cherchent la Lumière.  

J’ouvre mes mains vers le ciel et je place mes bras en forme de coupe.  
« Moi, serviteur de la flamme, je proclame ce temple ouvert et constitué.  
Je dis qu’il est régulièrement relié au cercle des Prêtres et au champ de vie de 
l’École de Dieu et qu’il agit sous leur autorité.  
Je le consacre à la Tradition du Soleil et au service de l’Alliance de Lumière entre 
Dieu le Père et la Mère, et l’homme. Que ce temple s’incarne dans ma vie et 
grandisse devant le Très-Haut. Amin. »  
 

J’élève mes mains au-dessus de la tête en les joignant.  
Je les laisse descendre sur les deux côtés, les paumes tournées vers le bas 
jusqu’à se placer le long du corps.  
Puis je les élève de nouveau et je les place jointes devant la poitrine.  
« Que le Père soit béni. »

« Que la Mère soit bénie. » 

« Que le fils et la fille soient bénis. » 

J’élève les mains devant moi en signe d’adoration, mais aussi pour demander à la Mère 
de porter ma parole créatrice et au Père de la recevoir et de la bénir.  
En même temps, je visualise dans ma pensée consciente et dans mon imagination vivante 
et accordée avec la sagesse, mon cercle de lumière qui s’harmonise avec tous les cercles 
de lumière des autres serviteurs de la flamme, le tout relié au cercle des Prêtres et à la 
flamme qui ne s’éteint pas dans l’École. 
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Cette pratique doit être renforcée dans notre communauté et nous devons en prendre soin et l’augmenter en 
efficacité. 
 
Je proclame dans la Lumière :  
« Que la flamme de l’Alliance au centre du cercle des Prêtres soit honorée et sanctifiée.  
Que Dieu soit présent en sa triple flamme et qu’il soit honoré et sanctifié dans le cercle des Prêtres et dans 
l’École de Dieu en incarnation sur la terre.  
Que la flamme-Dieu et sa triple lumière éveille le grain divin dans l’harmonie pour tous les élèves de 
l’École de Dieu répandue de par le monde.  
Que toutes les âmes qui aspirent à la lumière de par le monde s’éveillent en conscience, reconnaissent la 
flamme, l’enseignement, l’École et s’unissent dans la coopération pour réaliser l’Alliance de Lumière 
dans la réalité de la terre et du cercle de la vie quotidienne. Éveille-toi et réponds à l’appel de l’École de 
Dieu. Amin. » 
 

 

 
 
« Moi, Prêtre dans le peuple de la lumière, relié au cercle des Prêtres de l’École de Dieu, je proclame 
devant mon Père, ma Mère et l’Humanité de Lumière : la suprématie de la flamme d’intelligence, de la 
flamme d’amour, de la flamme de vie, de la flamme créatrice à l’unisson cosmique.  
Je dis que la terre est notre Mère, qu’elle est notre bateau de lumière, notre étoile de vie.  
Je dis que le ciel est notre Père, le toit de notre maison commune, le souffle qui féconde et emplit toutes 
les âmes.  
Je dis que toutes les créatures des mondes vivant dans et par l’union sacrée du Père et de la Mère sont 
Frères et Sœurs et forment une unique famille.  
Je dis que toutes les grandes cultures qui poussent les âmes à vivre ensemble dans le savoir qui éclaire, 
dans l’amour qui élargit et dans la vie qui libère et fleurit ont été inspirées par les fils et les filles du 
Soleil, par l’Humanité de Lumière et par les grands sages, les Pères et les Mères de notre peuple, nos 
ancêtres et aussi nos guides actuels.  
Je dis qu’une seule loi régit les mondes et qu’elle est triple dans sa manifestation comme sagesse, amour 
et manifestation de l’être véritable au cœur de chacun. Que l’Enseignement des enfants de la Lumière 
soit prospère sur toute la terre, se multiplie et porte semence.  
Que le peuple des enfants de la Lumière soit prospère sur la terre, se multiplie et porte semence en 
abondance.  

Je joins mes mains devant moi et forme de nouveau un cercle de 
lumière qui rayonne l’appel à la résurrection sur toute la terre.  
Je visualise des êtres en qui s’éveille le grain divin et qui se joignent 
à notre École pour organiser l’Enseignement, le mettre en place et 
bâtir une nouvelle façon d’être au monde grâce à lui.  

Je me trouve de nouveau devant la flamme. 
J’ouvre les mains devant moi dans le signe de l’adoration 
agissante, de la coopération avec le Père, la Mère et 
l’humanité de lumière.  
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Que les territoires des enfants de la Lumière soient prospères sur toute la terre, qu’ils s’élargissent de 
jour en jour dans les âmes et dans tous les règnes de la nature, qu’ils soient prospères, se multiplient et 
portent semence et fruit en abondance.  
Que les grands Maîtres en incarnation, les grandes âmes, les ouvriers, les bâtisseurs dans le peuple des 
enfants de la Lumière soient prospères sur toute la terre, se multiplient et portent semence à profusion. 
Amin. » 
 
Je prends dans ma main droite une branche de buis que j’ai préparée et placée près de la bougie à l’Est.  
Je prends dans ma main gauche le récipient d’eau consacrée.  
 
Je trempe le buis dans le bol d’eau et je l’élève devant moi dans l’intention de bénir magiquement toutes les 
semences des enfants de la lumière qui sont prêtes à s’éveiller.  
Je tourne sur moi-même dans le sens des aiguilles d’une montre et je bénis tout le cercle de lumière que j’avais 
constitué auparavant.  
Je ne bénis pas les êtres, mais je bénis la semence de Dieu cachée dans la Mère en eux.  
 
Je me rappelle que la Mère, ISIS, c’est l’École.  
 
Lorsque j’ai béni le cercle et que je suis de nouveau devant la bougie, je pose le bol et le buis et je reste 
quelques instants dans la réceptivité intérieure.  
 
Si je vois apparaître dans ma perception interne un champ de blé doré par le soleil sur toute la terre ou dans le 
cercle de l’Humanité de Lumière, c’est que mon travail, notre travail a été béni.  
Je  peux alors, si je le souhaite, demander la protection de lumière et la prospérité d’amour pour moi, ma 
famille, ma maison, mon entreprise, ma vie quotidienne, ceux que j’aime. 
  
 

 
 
 
 
 
J’ajoute dans cette dernière prière ce qui me semble juste pour moi.  
Je prends alors l’eau et le buis et je tourne dans le sens des aiguilles d’une montre pour entourer dans la lumière 
ce que je viens de nommer et pour le bénir et le rendre prospère. 
  
Je clôture ce travail par la parole :  
 
« Que la gloire et la victoire soient pour : Dieu en moi, Dieu autour de moi, Dieu mon savoir, Dieu mon 
agir. J’offre le grand Amin à Dieu présent dans l’École. Amin. »  

J’élève mes mains devant moi, en ayant conscience que je suis relié à la hiérarchie dans 
l’École et à la flamme de l’Alliance divine. 
« Moi, serviteur de la flamme uni à l’École de Dieu et à l’Alliance de Lumière, je 
demande :  
la bénédiction de ma vie quotidienne, qu’elle soit prospère pour le royaume de Dieu et 
qu’elle soit dans l’harmonie dans le monde de l’homme ;  
la bénédiction de ma maison, qu’elle soit prospère pour le royaume de Dieu et qu’elle 
soit dans l’harmonie dans le monde de l’homme ;  
la bénédiction de ma famille, qu’elle soit prospère pour le royaume de Dieu et qu’elle 
soit dans l’harmonie dans le monde de l’homme.  
Amin. »  


